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Les stratégies d’adaptation au changement climatique par les 

producteurs en riziculture pluviale dans la région de Sikasso au sud Mali 

 

Titre courant : Les stratégies d’adaptation au changement climatique par les 

producteurs en riziculture pluviale dans la région de Sikasso au sud Mali 

 

Issouf COULIBALY1*, Hamadoun AMADOU 1,  

Fousseyni CISSE 1, Kalifa YATTARA 1, Djibril DOUMBIA 1,  

 
Résumé 

La riziculture pluviale est fortement dépendante des facteurs dont les aléas climatiques. L’objectif global de cette 

étude est de contribuer à la résilience des producteurs en riziculture pluviale dans la région de Sikasso au sud Mali. 

Un diagnostic de la perception et le comportement des producteurs face au changement climatique a été réalisé dans 

la région de Sikasso. Environ 91% des villages enquêtés affirment avoir constaté une diminution progressive de la 

durée de la saison des pluies. La mauvaise répartition des pluies a été signalée dans tous villages enquêtés. Les 

principales conséquences du changement climatique rapportées ont été des modifications de la saison des pluies, les 

sècheresses, les inondations, la hausse de la température et les pluies diluviennes. Les stratégies traditionnelles de 

résilience sont les prières, l’exode rural des jeunes et l’entraide. Les petits barrages et digues de retenues d’eau, les 

variétés améliorées précoces, la culture maraîchère, les cordons pierreux et le reboisement sont des technologies 

utilisées afin d’augmenter la résilience. Les stratégies d’atténuation des effets néfastes du changement climatique sont 

presque ignorées par les producteurs. Cependant, il faut noter que les producteurs commencent à comprendre la notion 

d’atténuation des effets néfastes du changement climatique. 

Mots clés : adaptation, atténuation, diagnostic, inondation, perception, sécheresse.  

Adaptation strategies to climate change by rainfed rice farmers in the Sikasso 

region, southern Mali 

Abstract:  

Rain-fed rice farming is highly dependent on factors including climate hazards. The overall objective of this study is 

to contribute to the resilience of rainfed rice growing farmers in the Sikasso region southern Mali. A diagnostic of the 

farmers' perception and the behavior on the climate change in the Sikasso region. About 91% of the villages surveyed 

said they have noticed a gradual decrease in the length of the rainy season. The poor distribution of rain was reported 

in all the villages surveyed. The main consequences of this climate change reported by farmers have been changes in 

the rainy season, droughts, floods, rising temperatures and torrential rains. The traditional strategies for resilience are 

prayers, young rural exodus and mutual aid. Small dams and dams of water reservoirs, early improved varieties, 

market gardening, stone cords and reforestation are technologies used to increase the resilience. Strategies to mitigate 

the harmful effects of climate change are almost ignored by farmers. However, it should be noted that farmers are 

beginning to understand the concept of mitigating the harmful effects of climate change. 

Keywords: adaptation, mitigation, diagnostic, flood, perception, drought. 

  

                                                           
1 Institut d’Economie Rural (IER), Centre Régional de Recherche Agronomique (CRRA) de Sikasso/Mali, Programme 

Riz Bas-fond, BP : 16 

* Auteur correspondant : Issouf COULIBALY : Tel : +223 7910 5202, Email : issoufcoul24@yahoo.fr 

 
35 

Spécial hors-série n° 6 – Janvier 2022, Science et technique, Sciences naturelles et appliquées 

mailto:issoufcoul24@yahoo.fr


 

 

Introduction 

Le changement climatique, problématique environnementale du siècle est un phénomène qui 

éprouve les rendements (ROUDIER et al., 2011 ; TAMBO and ABDOULAYE 2013 ; TRAORE 

et al., 2015), les efforts de développement et les moyens de subsistance des populations des pays 

sahélo-sahariens (World Bank, 2002). Ainsi, le changement climatique éliminerait une grande 

partie des gains qui auraient pu être réalisés en matière de sécurité alimentaire et de nutrition. A 

cet effet, les petits producteurs et les femmes rurales sont vraisemblablement les plus gravement 

affectées (TAMBO and ABDOULAYE 2013).  

L’utilisation des variétés améliorées précoces, résistantes ou tolérantes à certains facteurs biotiques 

et abiotiques, les semis échelonnés, les techniques de travail du sol, de gestion de la fertilité du sol 

et des nutriments et des techniques de gestion des eaux au niveau parcelle sont des atouts qui 

peuvent contribuer à augmenter la résilience des petits producteurs. En plus, établir des prévisions 

climatiques saisonnières spécifiques pour aider à la prise de décision de gestion des activités 

agricoles (NDEGWA et al., 2010 ; TRAORE et al., 2017) peut améliorer la capacité d’adaptation 

des petits agriculteurs.  

Il apparait essentiel d’étudier davantage la cohérence des perceptions des populations rurales du 

changement climatique au regard des tendances climatiques observées afin de mieux orienter les 

stratégies d’adaptation et d’atténuation à la variabilité climatique. 

C’est dans cette optique que cette étude a été réalisée dans le cadre de l’exécution des activités du 

projet intitulé « Développement d’options d’adaptation et d’atténuation des effets néfastes du 

changement climatique sur la riziculture pluviale pour l’amélioration du revenu des populations 

rurales et de la sécurité alimentaire » du Programme de Productivité Agricole en Afrique de l’Ouest 

(PPAAO). Il a pour but d’aider à adapter les pratiques traditionnelles de gestion et à acquérir de 

nouvelles techniques pour protéger ou restaurer les services de l’écosystème, d’accroitre les 

rendements et de réduire les risques climatiques. 

Le présent article présente les résultats de l’état des lieux et l’évaluation des impacts du 

changement climatique sur la production et la productivité de la riziculture pluviale au Mali.  

I. Matériel et méthodes 

1.1. Site de l’étude  

L’étude a été menée dans la région de Sikasso (Figure 1). Cette région est la troisième région 

administrative du Mali. Elle compte sept cercles et s’étend sur une superficie qui représente 5,8 % 

du territoire national soit 71 790 km2. Les sept cercles de la région sont : Bougouni, Kadiolo, 

Kolondiéba, Koutiala, Sikasso, Yanfolila et Yorosso.  

Située dans l’extrême Sud du Mali, la région de Sikasso est limitée au Nord-Ouest par la région 

de Koulikoro, au Nord-Est par la région de Ségou, à l’Est par le Burkina Faso, au Sud par la Côte 

d’Ivoire et à l’Ouest par la Guinée.  

Le relief est constitué de collines, de montagnes au Sud, et de vallées et de plaines au centre et au 

Nord. La région est traversée par de nombreux cours d’eau, affluents du fleuve Niger : le Sankarani 

au Nord qui collecte les eaux et les déverse dans le Niger en amont de Bamako et le Bani au Sud 

qui rejoint le Niger à Mopti après avoir collecté les eaux du Baoulé, du Bagoé et du Banifing. 

Le climat est de type tropical soudanien, subdivisé en deux ensembles climatiques : la zone 

soudanienne humide et la zone guinéenne. C’est la région la plus humide du Mali et la plus arrosée. 

La pluviométrie annuelle oscille entre 700 et 1 200 mm. La température moyenne annuelle est de 

27,2 °C.  
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La région de Sikasso présente une grande diversité pédologique. Les sols sur les pentes sont rouges 

et bruns ayant des caractéristiques de sols ferrugineux tropicaux lessivés de type hydromorphe 

ainsi que des sols gris. On observe également sur les versants des sols ferralitiques érodés modifiés 

par un couvert également gravillonnaire et des sols hydromorphes minéraux dans les bas-fonds 

(KANTE, 2001).  

Deux types de sols dominent dans cette région : les sols d’origine alluviale, de fertilité moyenne, 

limoneux, limono-sableux ou limono-argileux dans les plaines et les sols bruts d’érosion ou les 

sols peu évolués gravillonnaires sur les hauteurs. 

 

Figure 1 : Sites de l’étude 

1.2. Diagnostic 

Une enquête a été réalisée de décembre 2015 à mars 2016 dans les sept cercles de la région de 

Sikasso sous forme de diagnostic participatif villageois avec l’utilisation des outils de la Méthode 

Accélérée Recherche Participative (MARP). Des rencontres en assemblées générales villageoises 

ont été tenues avec les producteurs/trices rizicoles au cours desquelles les problèmes du 

changement climatique et ses effets néfastes sur la riziculture pluviale, les ressources naturelles et 

les stratégies développées, ont été débattus. L’analyse de la vulnérabilité des riziculteurs/trices 

basée sur les facteurs de production, la sécurité alimentaire, les revenus, a été posée pour mieux 

comprendre les moyens de subsistance et identifier les types de menaces et leur localisation. 

Les questions ont été administré auprès des producteurs/trices à travers un guide d’entretien. Elles 

ont été structurées autour des points suivants :  

- l’information générale sur les participants ; 

- les caractéristiques de base du village ; 

- l’évaluation des effets et de la fréquence des inondations et des sécheresses ; 

- les stratégies d’adaptation et d’atténuation des effets néfastes des inondations et des 

sécheresses ; 

- les variétés tolérantes à l’inondation ou à la sécheresse et fiabilité des variétés face aux 

changements climatique ;  
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- les changements des précipitations observés ces 10 dernières années ; 

- les changements de la qualité du sol ces 10 dernières années ; 

- les changements dans le domaine des nuisibles des cultures ces 10 dernières années ; 

- la biodiversité, la gestion des ressources naturelles et les espèces sauvages en cas de 

contraintes climatiques extrêmes ; 

- le partage du savoir et savoir-faire locaux et ; 

- les principales sources de subsistance. 

1.3. Choix des villages 

En concertation avec les chefs secteurs et les agents de base de la Direction Régionale de 

l’Agriculture (DRA) de Sikasso, 20 villages ont été retenus comme sites d’enquête (Figure 1). Le 

choix des villages a été surtout guidé par : la pratique de la riziculture pluviale strict et de bas-

fond ; la pratique de la riziculture pluviale par les femmes ; l’importance des superficies emblavées 

en riz et l’accessibilité du village pendant la saison de pluie. 

1.4. Analyse et traitement des données d’enquête 

Après dépouillement manuel des fiches d’enquête, les données ont été codifiées et saisies sous 

MS-Excel et analysées à l’aide du logiciel SPSS version 20. Les résultats ont été présentés par des 

statistiques descriptives. La comparaison de moyennes était effectuée avec le test ANOVA (chi-

carré) à p < 0,05. Au préalable, la normalité des données a été vérifiée.  

II. Résultats  

2.1. Changement ressentis par les producteurs 

Au total 20 villages répartis dans 13 secteurs d’agriculture ont été concernés par le diagnostic 

participatif villageois sur la problématique de la caractérisation des effets et l’impact du 

changement climatique sur la production et la productivité de la riziculture pluviale. Au cours de 

ces assemblées tenues dans les villages, 1 213 producteurs/trices dont 55% homme et 45% femme 

étaient présents.  

Il ressort du résultat des analyses que la sècheresse, les inondations et une pluviométrie annuelle 

variable sont les trois principaux effets néfastes du changement climatique observés par les 

producteurs. Dans tous les villages enquêtés, il est ressorti une modification de la pluviométrie au 

cours de ces dix dernières années. Ces modifications portent essentiellement sur la durée de la 

saison des pluies, la répartition spatio-temporelle et l’intensité des pluies enregistrées qui 

entrainent des inondations, des sécheresses (Tableau I) ou la dégradation des terres.  

Tableau I : 1Evaluation de l’inondation et de la sécheresse dans la zone de l’étude. 

Proportion affectée Sikasso 

Inondation Sécheresse 

Superficie 22.00 21.70 

Producteurs 51.70 35.25 

Gravité 51.20 61.17 

1: L’importance est exprimée en pour cent des villages  
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Environ 91% des villages enquêtés affirment constater une diminution progressive de la durée de 

la saison des pluies au cours de ces 10 dernières années. Il n’y a pas de différence significative 

(x²=1.674, p=0.4) entre les pourcents des villages ayant affirmé ce constat à travers les sept sous-

secteurs d’agriculture. En plus, la mauvaise répartition des pluies, durant la campagne agricole en 

général et spécifiquement pour la culture du riz pluvial, a été signalée par 75% des villages 

enquêtés.  

A cet effet deux constats se dégagent. Le premier a porté sur le manque de pluies en des périodes 

bien déterminées. Ainsi il a été constaté sur l’ensemble de la zone d’étude l’apparition de trois 

principales périodes de poches de sécheresse, à savoir le début de la campagne agricole (période 

de semis), la mi- campagne agricole (période de tallage du riz) et vers la fin de la campagne 

agricole (phase de maturité du riz). Dans la région de Sikasso, 72% des villages enquêtés pensent 

que les poches de sécheresse sont importantes seulement au début de la campagne et que la période 

couvre environ 1 mois. Selon les cas, cette période coïncide avec la période de semis ou période 

juste après les semis (fin mai-début juin). A cette période, les quantités de pluies généralement 

enregistrées ne permettent pas les semis.   

Les résultats des analyses ont fait apparaitre que les fortes intensités de pluies sont observées 

durant le mois d’août (34%) et fin août-début septembre (66%). Ce sont en général ces pluies qui 

provoquent les inondations. Il a été constaté que, certaines inondations sont provoquées par les 

eaux de ruissèlements venant d’ailleurs. Cet état de fait est dû au fait qu’il y a très peu 

d’aménagements pour retenir et ou canaliser les eaux de ruissellements pour une utilisation 

efficiente. Ainsi il apparait clairement que la période des pluies de forte intensité connait un léger 

décalage dans le temps. Cependant, il a été noté quelques cas isolés qui se présentent en début ou 

en fin de saison de pluies.  

Dans tous les villages enquêtés, les producteurs ont signalé la baisse de la fertilité du sol. Les 

principaux indicateurs cités étaient la baisse de rendement, l’apparition du striga, le mauvais 

développement végétatif des plants de riz et l’arrachage de la partie arable des sols suite à l’érosion 

hydrique.  

La grande majorité des producteurs affirme que les effets de la sécheresse et des inondations sur 

la production rizicole, la production agricole, la santé et la nutrition et les moyens de subsistance 

sont ressentis par les chefs d’exploitation, les membres de l’exploitation et de la communauté. 

Les résultats de certaines conditions météorologiques sur le rendement du riz sont consignés dans 

le tableau II. 

Tableau II : 1évaluation de changements météorologiques sur le rendement du riz dans la zone de 

l’étude. 

Changements  Sikasso 

Hausse de température 95,00 

Augmentation des conditions météorologiques  80,00 

Perte de rendements liée à la température 70,00 

1 : L’importance est exprimée en pour cent des villages 

2.2. Stratégies d’adaptation des effets néfastes du changement climatique sur la 

riziculture pluviale 

Les stratégies d’adaptation des effets néfastes de la sécheresse développées par les producteurs 

sont consignées dans le tableau III.  
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Tableau III : 1 Evaluation des stratégies d’adaptation à la sécheresse dans la zone de l’étude. 

1 : L’importance est exprimée en pour cent des villages enquêtés. 

Les principales stratégies traditionnelles d’adaptation aux effets néfastes de la sécheresse 

développées par les producteurs sont les prières et l’exode rural vers les mines d’or. Les prières 

d’adoration qui consistent à organiser des cérémonies religieuses (musulmane ou animiste) en 

fonction des localités, sont pratiquées par 41% des villages enquêtés. En plus des prières 

d’adoration pour invoquer la grâce du Dieu Omniscient et Omnipotent, l’exode rural des jeunes 

vers les sites des mines d’or est une pratique très courante. Par contre dans la région de Koulikoro, 

les producteurs ont affirmé n’être en connaissance d’aucunes stratégies d’adaptation des effets 

néfastes du changement climatique en plus des prières. 

Les principales technologies d’adaptation à la sécheresse adoptées par les producteurs sont par 

ordre d’importance l’entraide, les barrages et digues, les variétés améliorées, la culture maraîchère, 

les cordons pierreux et le reboisement.  

Par rapport aux modèles de culture, les producteurs ont évoqué la rotation des cultures, 

l’association des cultures, les semis précoces et l’irrigation.  

Les principales sources de subsistances signalées étaient l’exode rural, le petit commerce, 

l’utilisation des variétés améliorées précoces, les cultures maraîchères. Le recours à certaines 

espèces de plantes sauvages, la diminution des quantités des plats et l’alimentation individuelle 

sont les principaux modèles d’alimentation adoptés par les producteurs de la zone d’enquête. 

Les stratégies d’adaptation des effets néfastes de l’inondation développées par les producteurs sont 

consignées dans le tableau IV.  

Tableau IV : 1évaluation des stratégies d’adaptation à l’inondation dans la zone de l’étude. 

Stratégies  Sikasso 

Pratiques traditionnelles d’adaptation 20,00 

Technologies d’adaptation 10,00 

Modèle de culture 10,00 

Sources de subsistance 5,00 

Rôle et responsabilité 20,00 

1 : L’importance est exprimée en pour cent des villages enquêtés. 

Les pratiques traditionnelles d’adaptation aux effets néfastes de l’inondation sont principalement 

les prières et la pratique de la culture maraîchère en contre saison. Ces pratiques sont plus utilisées 

dans les sous-secteurs d’agriculture ou il y a une disponibilité de bas-fonds et possibilité de double 

culture. Pour diminuer les effets des inondations, les producteurs font recours aux variétés à haute 

paille de riz.  

Stratégies d’adaptation à la sécheresse Sikasso 

Pratiques traditionnelles d’adaptation 45,00 

Technologies d’adaptation 20,00 

Modèle de culture 70,00 

Sources de subsistance 35,00 

Modèle d’alimentation 20,00 
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2.3. Stratégies d’atténuation des effets néfastes du changement climatique sur la riziculture 

pluviale 

Les principales stratégies d’atténuation des effets néfastes du changement climatique énumérées 

par les producteurs sont les mêmes que celles citées pour les stratégies d’adaptation. Les sources 

et les canaux d’information sur les stratégies d’atténuation des effets néfastes du changement 

climatique sont très limités et se résument à des idées souvent très vagues surtout quand il s’agit 

des stratégies d’atténuation. Cependant, de plus en plus le sujet est débattu au cours de certaines 

rencontres avec les structures d’encadrement comme les structures techniques de vulgarisation de 

l’Etat, de la Compagnie Malienne pour le Développement des Textiles (CMDT) et certaines ONG. 

III. Discussion 

La sècheresse, les inondations et une pluviométrie annuelle variable sont les trois principaux effets 

néfastes du changement climatique observés par les riziculteurs de la zone Mali-sud. Ces résultats 

sont conformes à ceux trouvés par la Direction Nationale de la Météorologie (DNM, 2007), SY  

SANE (2008) et VISSOH et al. (2012). Ces auteurs ont identifié la sécheresse, les inondations, le 

vent fort et la forte variation de température comme les risques climatiques les plus importants au 

Mali pour l’agriculture. Ainsi, pour ces auteurs l’agriculture devient le secteur le plus touché parmi 

tous les secteurs à risque climatique. De plus, à l’aide d’indicateur d’impact climatique, en 

établissant par priorité, la sècheresse devient le premier risque climatique pour l’agriculture 

(DNM, 2007). La persistance des sècheresses et la diminution de la pluviométrie entraînent des 

déficits pluviométriques assez importants et une évolution des isohyètes vers le sud.  

La modification de la pluviométrie, au cours de ces dix dernières années, rapportés par les 

producteurs dans tous les villages, se présente sous les deux formes suivantes : diminution des 

quantités de précipitations annuelles et la mauvaise répartition des précipitations annuelles. 

Environ 91% des villages enquêtés affirment constatés une diminution progressive de la durée de 

la saison des pluies au cours de ces 10 dernières années. Ces résultats confirment ceux obtenus par 

DNM (2007), TRAORE et al. (2003) et TRAORE et al. (2015). Sur la base des données 

pluviométriques de 59 stations de 1961 à 2004, DNM (2007) a trouvé une tendance à la baisse des 

précipitations depuis les trois dernières décennies. De même, TRAORE et al. (2003) ont 

mentionné qu’à l’horizon 2025, on notera une diminution progressive de la pluviométrie d’Est en 

Ouest suivant des courbes de niveau au Mali. Les scenarios climatiques élaborés par le Mali en 

2003 (TRAORE et al. 2003) ont permis de proposer des possibilités d`évolution des précipitations 

au Mali pour 2050. Pour toutes les régions, on assisterait, selon ces estimations, à une diminution 

de la pluviométrie entre 5% et 10% en 2050 par rapport au niveau de 1960-1990. TRAORE et al. 

(2013) ont trouvé que la pluviométrie à N’Tarla (cercle de Koutiala, région de Sikasso) de 1965 à 

1993 a significativement baissé. 

La mauvaise répartition des pluies, durant la campagne agricole a été signalée par 75% des villages 

enquêtés. Ces résultats confirment ceux obtenus par TRAORE et al. (2013) et TRAORE et al. 

(2015). Les premiers auteurs trouvent qu’il y a une corrélation entre le nombre de jour sans pluie 

et la pluviométrie saisonnière. En plus, Ils ont noté que le début de la saison des pluies était le plus 

important facteur déterminant la longueur de la saison dans leurs zones d’étude. Pour les seconds 

auteurs, 92% des producteurs enquêtés ont mentionnés un démarrage tardif de la saison des pluies 

et 79% ont affirmés l’arrêt précoce des pluies.   

Ainsi il a été constaté sur l’ensemble de la zone d’étude l’apparition de trois principales périodes 

de rupture de pluies, à savoir le début de la campagne agricole (TRAORE et al., 2013), la mi- 

campagne agricole (période de tallage du riz) et vers la fin de la campagne agricole (TRAORE et 

al., 2000 ; 2007). Le début et la fin de la saison des pluies sont les périodes les plus sensibles pour 

les cultures. Le manque de pluies en début de campagne décale les dates de semis, diminue la 
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longueur de la saison des pluies (TRAORE et al., 2013), ce qui a une répercussion sur le bon 

développement végétatif des plants et la réussite de la culture des plantes à photopériodisme. 

L’arrêt précoce peut entrainer une perte totale ou partielle de la production, une baisse de la qualité 

des récoltes parce qu’il intervient aux phases de maturation. 

Les principales technologies d’adaptation à la sécheresse adoptées par les producteurs enquêtés 

sont par ordre d’importance l’entraide, les barrages et digues, les variétés améliorées, la culture 

maraîchère, les cordons pierreux et le reboisement. Par rapport aux systèmes de culture, les 

producteurs ont évoqué la rotation des cultures, l’association des cultures, les semis précoces et 

l’irrigation. En effet, TRAORE et al. (2015) avaient trouvé que les producteurs adoptaient des 

stratégies dont l’ajustement des périodes de semis, l’utilisation des variétés à cycle court et la 

diversification des cultures. 

Dans le domaine de la riziculture, les principales mesures d’adaptation aux inondations évoquées 

par les riziculteurs étaient l’utilisation des variétés de riz à haute taille et la diversification des 

cultures à travers les cultures maraîchères. Les variétés à haute taille ont la capacité de surpasser 

la lame d’eau sans que les plants de riz ne soient noyés si l’inondation persiste en durée. Cette 

faculté fait partie des caractéristiques et des critères de sélection des variétés. DUGUE (2012) a 

rapporté que la diversification est une des propositions des structures d’appui aux producteurs 

comme mesure d’adaptation aux inondations. 

Les stratégies d’atténuation des effets néfastes du changement climatique sont méconnues par les 

producteurs. Cet état de fait est dû au fait que la majorité des producteurs sont illettrés et n’ont pas 

des notions ou connaissances sur les causes du problème. Sachant que l’atténuation s’attaque aux 

causes du problème et vise la réduction de la concentration des gaz à effet de serre dans 

l’atmosphère ainsi qu’à l’amélioration de la séquestration des gaz à effet de serre, il parait difficile 

que les producteurs comprennent facilement les explications et les processus afférents à ces termes 

techniques. Comme le phénomène est devenu mondial et fait intervenir plusieurs acteurs, la 

compréhension des producteurs sera sans doute améliorée par la sensibilisation dans les années à venir. 

Conclusion et perspectives 

La diminution de la durée de la saison de pluie, la mauvaise répartition de la pluviométrie annuelle 

et l’intensité des pluies étaient les principales modifications constatées par les producteurs. Les 

conséquences sont, soit la sècheresse et/ou l’inondation. Une diminution progressive de la durée 

de la saison des pluies et un glissement des pics des pluies ont été constatés au cours de ces 10 

dernières années.  

Les stratégies traditionnelles et les technologies citées par les producteurs pour la résilience sont 

très peu et inappropriées. Les stratégies d’atténuation sont presque ignorées par les producteurs.  

En perspective, deux types de tests seront implantés en milieu paysan dans deux écosystèmes (bas-

fond et plateau) et dans deux zones agro-écologiques. Le premier associera les technologies 

d’adaptation et d’atténuation des effets néfastes de la sécheresse et le second contre les 

inondations. Dans tous les types de tests, la gestion de la fertilité des sols et des nuisibles seront 

pris en compte.  
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